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Momentan sind gerade zwei Dossiers
in der politischen Diskussion, welche
für die Berggebiete und ländlichen
Räume von grosser Bedeutung sind.
Das erste ist die Steuervorlage 17 (SV
17). Die vorgesehenen Anpassungen
sind unumgänglich, denn das aktuelle
System ist nicht mehr im Einklang mit
internationalen Standards. Darin sollen
auch die Steuerprivilegien abgeschafft
werden, welche die Schweiz einigen
grossen, ausländischen Firmen ge-
währt. Diese Anpassungen hätten be-
deutende Auswirkungen auf den Wirt-
schaftsstandort Schweiz, denn aktuell
profitieren rund 24’000 Unternehmen
von einer privilegierten Besteuerung.)
Diese Firmen finanzieren im Durch-
schnitt etwa einen Viertel der direkten
Bundessteuer (mehr als fünf Milliarden
Franken pro Jahr). Ein Teil dieser Ein-
nahmen fliesst in kantonale Budgets. 

Auch die Neugestaltung des Finanz-
ausgleichs und der Aufgabenteilung
zwischen Bund und der Kantone

(NFA)» ist momentan in Vernehmlas-
sung. Die NFA umfasst zwei Kompo-
nenten. Die erste sieht einen Ressour-
cenausgleich zwischen den Kantonen
vor, welche ein Minimum an Geldmit-
teln zur Ausführung von Kantonsauf-
gaben zusichert. Dabei werden die
wirtschaftlichen Rahmenbedingungen
der Berggebiete berücksichtigt. Die
NFA strebt aber auch eine Vereinfa-
chung der Aufgabenteilung zwischen
dem Bund und den Kantonen an. Die-
se soll im Allgemeinen rationeller und
nach dem Subsidiaritätsprinzip gestal-
tet sein.)

Die SAB setzt sich bei beiden Ge-
schäften dafür ein, dass die Anpas-
sungen ausgewogen sind und dass
die Berggebiete und ländlichen Räu-
me nicht benachteiligt werden. Denn
nur auf diese Weise wird es gelingen,
dass die Schweiz weiterhin mit ihrem
föderalen System harmonisch und er-
folgreich funktionieren kann. 

Steuervorlage 17/ NFA: 
zwei wichtige Dossiers 
für eine ausgeglichene 
Entwicklung der Schweiz

PF-17 / RPT : deux dossiers
pour assurer un dévelop-
pement national équilibré

1) Steuervorlage 17/ NFA: zwei wichtige Dossiers für eine
ausgeglichene Entwicklung der Schweiz
2) Das Subsidiaritätsprinzip sieht in diesem Zusammen-
hang vor, dass eine Aufgabe nur vom Bund übernommen
wird wenn diese nicht vom Kanton erfüllt werden kann.

3) Les entreprises au bénéfice de ce statut sont imposées
de façon assez avantageuses. Le nouveau système fiscal
vise à le supprimer, tout en évitant que ces sociétés ne
quittent le pays.
4) Ce principe veut que la Confédération se charge uni-
quement des tâches que les cantons ne peuvent assumer. 

Deux objets, ayant d’importantes ré-
percussions pour les régions de mon-
tagnes et l’espace rural, sont en cours
de traitement. Le premier est le « Pro-
jet fiscal 17 » (PF 17). Ce dossier est
incontournable, car il doit permettre
de remanier le système fiscal suisse,
afin que notre pays soit en règle avec
les pratiques en vigueur au niveau in-
ternational. Dans ce cas, il s’agit avant
tout de supprimer le statut fiscal spé-
cial3) accordé à certaines grandes en-
treprises étrangères. Les consé-
quences de ces adaptations sont
importantes, car les quelque 24’000
sociétés bénéficiant actuellement de
ce système versent environ un quart
de l’impôt fédéral direct destiné à la
Confédération (soit plus de 5 milliards
de francs par an). D’autre part, une
partie de cet impôt revient aux can-
tons. Il s’agit donc de trouver une so-
lution acceptable, du point de vue in-
ternationale, qui n’incitera pas les
entreprises concernées à quitter le
pays. 

Pour sa part, la « Réforme de la péré-
quation et de la répartition des tâches »
(RPT) est un dossier qui est en lien
avec le « PF 17 ». En effet, la RPT com-

prend deux volets, dont l’un d’eux
consiste à établir un certain équilibre
quant aux ressources financières à dis-
position des cantons. Dans ce cadre,
la péréquation des ressources doit
permettre à chaque canton de dispo-
ser de suffisamment de moyens finan-
ciers pour accomplir les tâches qui lui
sont attribuées. Ce système prend no-
tamment en compte les charges parti-
culières liées aux régions de mon-
tagnes. D’autre part, la RPT vise aussi
à répartir les tâches accomplies par la
Confédération et les cantons de façon
plus rationnelle et de manière plus
transparente, selon le principe de sub-
sidiarité4).

Par rapport à ces deux objets, le SAB
s’engage à ce que les adaptations
prévues soient équilibrées, afin que les
régions de montagnes et l’espace ru-
ral ne soient pas pénalisés. Ce n’est
que de cette façon que la Suisse et
son système fédéral se perpétueront,
tout en assurant un développement
harmonieux pour l’ensemble du pays.
Car dès que des disparités se font
jour, c’est tout l’équilibre du système
fédéral suisse qui est remis en
cause… 
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